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POIDS ET MESURES MESSAGER SÜISSS5 m FRANCE

Pour fêter son 60" anniversaire, l'Association suisse
des vérificateurs des poids et mesures (Verband
Schweizerischer Eichmeister) s'est transportée à Paris où elle
est restée quatre jours, du 4 au 8 mai, sous la conduite
de son sympathique président, M. Alfred Pichard, d'Aigle.

Un tiers de ses membres avait fait le déplacement
parmi lesquels nombreux étaient ceux que leurs fidèles
épouses avaient accompagnés.

Nos pèlerins avaient un programme très chargé, qui
fut d'ailleurs exécuté ponctuellement : visite de la Ville
Lumière, de ses monuments, de ses musées, soirées au
Lido, aux Polies-Bergères, visite de Versailles... Mais
parmi ces divertissements sérieux ou badins, il y eut
aussi des solennités : assemblée générale bisannuelle
dans la grande salle du Cercle commercial en présence
de notre ambassadeur, M. Micheli, et, à l'issue de cette
séance, réception offerte par les présidents des sociétés
suisses de Paris ; réception à l'Hôtel de Ville par M. Earic
Loliée, directeur de 1' « Accueil de Paris », homme d'esprit

et grand ami de notre pays ; n'oublions pas enfin un
apéritif à l'Ambassade où un délicieux Lavaux fit
claquer les langues expertes et où le champagne fut
également très apprécié.

LES CONTEMPORAINS D'YVERDON

35 « Contemporains 1908 » d'Yverdon ont visité Paris
sous la conduite de leur président, M. Robert Marendaz,
encadré par M. G. Roulier. vice-président ; M. Roland
Martin, secrétaire ; M. Louis Groux, trésorier.

M. le Pasteur Edmond Morerod, M. Péguiron, municipal

à Cuarny, et M. Alfred Cachemaille, greffier municipal

de Baulmes, faisaient également partie de la
délégation. Elle fut reçue à l'Hôtel de Ville de Paris, le
5 mai, par M. Edric Loliée, délégué général à « l'Accueil
de Paris », qui leur souhaita une cordiale bienvenue, en
évoquant maints souvenirs vaudois.

M. Robert Marendaz prononça une allocution pleine
de sensibilité.

Un vin d'honneur permit ensuite de chaleureux
échanges de vues.

CASINO DE MONTREUX
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DEUX SIECLES D'ÉLÉGANCES
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NICE

Une Suissesse centenaire fêtée à Nice
Au cours d'une touchante cérémonie qui s'est

déroulée dans une maison de repos pour personnes âgées,
à Nice, on a fêté une des pensionnaires, Mme Marie
Marendaz, qui vient de franchir le cap des 100 ans.
C'est, en effet, le 26 avril 1958 que Mme Marendaz

vit.le jour, en Suisse, à Mathod (Vaud). La centenaire

a reçu, avec une vive émotion, des mains de
M. Birchler, consul de Suisse à Nice, une gerbe de fleurs,
hommage de son pays d'origine. Au nom de la ville de
Nice, Mlle Denise Blancard, adjointe au maire, a offert
à Mme Marendaz un magnifique panier de fruits confits.

« La Suisse ».

ANNEMASSE

Le Train du Bonheur
X" Train du Bonheur : 15-16 juin 1958, à Flims-Wal-

dhaus (Grisons), organisé par la Section d'Annemasse
des Sociétés Suisses Léman-Mont-Blanc.

Pour tous renseignements s'adresser à Daniel Vaucher,
3, rue des Marronniers, Ambilly-Annemasse (Haute-
Savoie)

LILLE

Le Club suisse. — Cette dernière Assemblée a groupé
le quota traditionnel de la cinquantaine de membres,
attirés à la fois par le fumet de la choucroute et la curiosité

pour les destinées du Club, toujours un peu vacillante

en cette période annuelle de crise. En l'absence de
toute nouvelle candidature aux fonctions de président,
M. le Consul Monnet, qui présida la séance après la
démission statutaire du Comité, sut trouver les mots
propres à susciter le dévouement de la présidente :

Mme Périn a donc accepté de « reconduire » la charge
qu'elle avait assumée à la satisfaction générale en 1957.
M. Gérard Hees a accepté la vice-présidence, et le
Comité, « reconduit » également, se complétait par le choix
de M. Jean Dufaux.

La « Pique aux Œufs » réunissait à nouveau les membres

du Club suisse et leurs amis le 29 mars, dans la
grande salle du Palais de la Bière. Petits et grands
cognèrent à qui mieux-mieux, et les victimes multicolores

du massacre s'amassaient bientôt en piles
impressionnantes sur certaines tables.

Le concours suscita des créations aussi diverses que
réussies, qui valurent toutes un trophée à leurs auteurs.
Les dernières phases du tournoi général se disputèrent
« entre hommes » et valurent le prix (un appareil de

photo) à un sympathique compatriote de Douai.
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